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roucrle de désordres et <le massacres; prêtr
Lil, et quand vous t'avez pu, vous les ave: as

Depuil que ta quratio dii l'enrsrignmrnt est rnd.te, t l :eu journa ne la 1Ft ( - reur NOus vous êtes déclarés les ennemis de

citéu sérieuscrnct : c'est 1- rournit les pluts. T a t la en!>i.ni pitis Lie e et res du monde, de tous les Socrate, les Platon,

plis sûre que le raisonnrtnnt, cete fenilie I ise dzt cé Les Irinie t-ý ni travaui luire et les litousseau.
qu'il suaieet les pcssioir. Sa pol ige e-t cars cmiscience et sams trlà. Ne lii Vol les petits livres de l'Université ; c'est

· demandez pas un avis sur l.:s écrits çi iîînîîîî-îX. si ..aime dt Mgr. t'archtêquie de l'a- ves reconnaissants, et ses admirateurs, et nos

ris, die N N. SS. les évq 1 ii5 il.: Charctie., dt 1.artes, de Digne, etc., elle egarde ces priment contre le Cler-,r.contre les catholique
publications comme tinit avenues. Mis, n r-r.'nh, elle consacrera des articles de Commlt, condamné, .i le verdict du jury, p
trois col iies à myude citoyens t MM. les professeur
quelques insultes et il qu-lqpî-s lsz:is; lle lia printa.commi 1 xacte résumé des prin- de jeter dans le monde dejeuines gens mal éle

ipc et des Lentd tic-s du parti ezceiasipqtîe, et profitera de l'occasion pour calomnier. d'avoir assassiné leurs ennemis toutes les lois r

texte rn main. Le pa r; i - ccl si e connant-il tuie brocliure intituîlée : L'Ongruent Qu'on ie S'y tromîpe pas ; ticus trouvons tri
de la Viptre noire i Non. CiL poui t .I n maniiste l .- PJurnal des Débats l'as- lits, et que le lit sens publie t-n soit le seul ju
sure. E vérité, e- ntt: nîrs u:.ivt rei'aire' cli rerient de faible' ii n-i is. ce que l'on ieriet, contre le Clergé, à ceux q

Pui<quc 1: Journail des ISbat, Cuvanit le terrain dus idées, relt absolument porter la que M. Benjamin Castiieau, quoique plus ma

discussion sur la val.ur irtér.ire des publications afites pitr en contre l'UImîverSité= mins, au foînd, que MMr énnc , Libri, Quinî
su i .î:ins-l'y. Il trouv: . us p;ettsl livres l'ort iiais,iious allons prouver que les siens sont 1 -'r maître à touc.

sNitre auior Ir se contenle paséXnimer
Le choi:: nons emibrasse. I.es nivrersit aires écrivent beaucoup, et ne négligenrt a- io¿ec ; il est, de plus partisaiî, d'une religion a

em gecre. Nous avons lt deros volumes dilactiques, de m-îl-propres pamphlets qui la reliteion t' iecrselleou humanitaire, écouter
visetit su plaisnit, d ! unmhtir uais.s brechures oe l'ait prétend raisinier. Noc par- du Mt Thiers, avc un peu dc style de M. Da
lcrona aujourd'hui d'un écrit qui a tour titre t Lutte du Catholicisme et de lu Philo- " Peur mai, qui ie puis,hélas I que faire des
sophie. .Nous le préférons pine qu'il a l mérite de la ranîchise. L'auteur s'appelle universelle, je souhaite ardemment que le man
B:mjaniGal-itnei ; a brochure se vecd au breurca central, rue des Prétres-Satt- suis assuré que les philosopiûcs Ct les poètes sa

Germainî-l'.lrerrois, I l gion de pai
M. Lciijamtîiin Gastiiian procède roîîdement; le sommaire de sa brochure comm nce M. .jmn G seu a touj-urs petir de s

Par ces ios : Comaédie religirusi, et tfnit par eux-ci : Apologie de Iollaire. Dés heur, il matêrialise sa pensée, et c'est ainsi qu
les premîières lignes il rliit qiT 'y a pas de diiféreciie entre les -lésuites et les an- la philosophie sous la figure de deux femiles.
tres ministres de Dieuî. que le priîidgc le 'eiseirieti appartient Li 'Untiursit " Je vis devant moi une steille fetmie sehe
til dit tendrement : aiutre uniersitt), et gte dnuner à l tise la lierté d4arcitgnei fl blayaiciit ; sur soit côté gauche étaient écr
.eraft une calamité publitue,. l'atirere d'iie autre Sait-Burt/îlcmj. richesses. A côté dFelle se tenait uni jeunîe fc

Mais ce n'est lien ciiore ; eitons n résolution se rignait sur son gracieux visage

" Ces honê:ev Jésui:es., cs dlîns prêtres 'appterçtirciit que le 1 tblie, éclairé par nos racture; d'or cette belle maxime : .'fmlour de

grands pihilu hes, diveiati de pi s cri plus indifférent pour leurs docli inîes et leurs dait le ciel, et ia vieille avait les yeux fixés s

personmnes. ri efe-t, on les laiiei, traiquilles et ils lie sont pas .0otenîs, on les iiîsse Ieinries, queje suppîosai .icuir être la religion
rnigraisser totit àù leur aise, et vaId qu'ils irouivnt que la graisse Ics gêne. Done, ils conversation.
'as.embriòrt, et le plus ciol rt d'einire env s'érri: tous c e "-Ainsi, dit la Philosophie: aprêe avoir dév

philtoophe.s ces sacrrpant.. qui ont 'audace de prêcher la ctrité daes lepays que nous pas joitdre tes faibles forces aux niennes '1
habiiotis, et qi par conséquent oit t1nas pl terands catnemiis. Si lous lic les tour- Non, o, iifiie ! vociféra la Reigion

nstous pas, si nous ic les injuitionis pa.ous votntes perdus à toutjamais t Tu-dieu !z s ulque nouvelles itîstaneec. la philo

qu'une sainte colère tiues animîîe ! il Catit absoluient que nous donnions signe de io- rUté d'alppsel.-r la religion pturre vieille. Cell
tre ca istence : s iitndrait tn inuient où l'en nous prierait de plicr bagage et d'aller voie- philosophie des "l pierres qui ie l'atteincnt -n

dre nos prii:rce dans une uittre contrtrée . Mliois ! à Vou re, fils dcS croiss ! déplnyons Enfin, l'auteur arrve 01 l'apologie de Voltair

nutre baiiiière, sur lalu lie nous écris one ces mîots : libt i tou:: ls gens de bien et llouss.ie, qu'il admire beaucoup. dont il s'upp
partictu C:.l'taux p/il onpheusx a. soit/ftis e ls raison.' miêe gentire que lui. Nous ie le Suivronis pas

,E conciece. cuiinetc disi lier le Journal des Débats, nous Wiriotns lias cri qiion nous étant inîconnus. flous ci croirons M. Gast
pût réussir ù rassemîtbler dao* ti petit nombre de ligie I arnt Ie platitude, et de sottises plaindre, s'il n'est pas content. Citons seulum
et voici ui cmpion tiersitaire qui attrape heirensemeit le aule des tréteaux ? Le réfu:er toutes les accusations dirigées contre 1

malheureux glni se piermettrait d'y tenir ln iarcil lagtge, serait arreté par les sergents- universitaire se montre quelque pieu rigoriste,
'Je-ville alitlit rîémeu que l'iidigIationi pIIhquitiîte lui eût impîîîosé silentce. L.es iéfenseurs Journal îles Débats.
de 'Uniersité oit seuls le drait de tparler ainsi. Du reste, nie trous indignons pas si le Un dé/racicur de Véltairc.-Veltaira é

vite ; ntous le saollîes eneure qu' la ciiquiém e piage de la broclre. qu'il vil ait avec une femme mariée,
Natt l'ualis dit.notre auteur est frane. Ce que les fractions diu parti se conf:trt ' M. Castincai.-Il a eu des relations arce

tout bas, il s - pique, lui, tie leiruelater Ct tuu-tête. Tanrdisqu'an s'etrurce, ent dépit (le senItci ii, tandis que vocs, meri saitît homme, vo

I'éide , ei ddpit des tri stes exempi Iles qtuie lost avons sans ces se sous les yeN, il' lire femie qui trompe Son mari, ce qi est bien

déimîontrer que le coliegi p eut faire des Uhtliques, voici le défi que la brochure noue Le miai-i p consentait ! Le clou di Jésuite e
jette Nous vouiOts donner à nos lcvteurs une idé

MlA ! MM. les vliiques, vroas ovez acquis la certitude qt'il ie Vouî est pas pas- le dégoût doit ious ai-ons été saisi t diverses
rible d'altérer ni d'ilunrer les intelligences sorties des calléges iliversitîaires, parce tro isera p euti t-être que ec paminplîlct idiot, où l'O
que celles-l nî'onît pas été est roies de' leur niaincice, et votre dcitaridez qu'on vous persécuté Socrate et Platon, rie méritait pas VI

li:re Pennîi t pour i:e vou le pétrisiez dit votre esprit jésuitique ; ce ncst pas t-op rait untte erreur; ce misérable écrit ai resumI u
mladroit, lais ie h1omei éclai rés nle cori sacreront jmuin ; is un parcil abus. et dilns le mênie but. Nous savois bien que d

P liS 31.-5njaminI G tiniau, sIcrie naïvement : inlueitce sur les geis sersé, aus 'est-ce lia
" t-c iotre faute, Messieurç les itholiilis, s'il nous est mîoraleient impossible à la plébe, et letrbas irxeommt leur ba

de suivre aile religion tel l.: qI sotts pitaez faite.'' sa portée. Sans doute, cn i 'espere point pasfi
Moralement est iiti joli. Nous lie contissons pas de l'lus charmante traduction des oi vise -à les irriter contre les pr-tres. Oi ie

.ythirtianmbes rntO-Sit-sionais de M\1. ltclice Clievalier. clergé aux violenes populaires, mais oit tie ser
Arrivé itr prove b de du s religieux et d prou- plus tari contre les passions qu-oni cseite aujoti

ver que les universitaires croient i feu n comme il traduisait tout t lcure M. Michel Une dernire remarque : 'l'atieur universitaii
Chevalier. il va trad ire M. Qiiinet : plaint, ù diverses reprises, de lu viilence des en.

" Vils tlétracteur (C'est 0. tnous qu'il paile), si Vultaire ressuscitait, il vous foiirnie- Il copie encore ce qu'il a eritendu dire, ce que le
cuit, il vaus rédiuir'ait au néant. Ciii, je le déelare sineéreet, j'aime Dieu e toutes iiepsies et de ces injures, répétait hier et retét

li fortes ti mn fe, je i ii irostrit dievnt ic t a te-piistance : et c'est parce que je finira-t-IIc 'l N 'est-il pas incroyable que le Ia

conpred la iii on de Jécus.Clrist aur la terre, c'est parce que je [adiirC, te jC qu'on i tues pIus haut, et qui complte p1our pri
hais les prqIres, ui sont ses plus erands ennemiis, car ils ont rait tic la religion, la clii- Sue. Quinet. le JTourial des Débats, le COstiit
de la plus pure qui doive exisier, 'üisnent de leurs bissesse et de leur anbition. dversaires ? Nonrs somlics violei ts I Et qui

Qu'est devenue entre leurs inla ionrc lu qu leur a léguée Jécus-Christ, ce poète duite est outragé dans les rues par la ia[ulait-ce
qui a en pris tout, le uf; sancs de l'lhuiihtilé il, éclatait, cette populice viendrait-ellr f-epper. ir

Qu'ein nlous pardonne île rcpruîîire de prteilles chcSes ; mais il faut cependant bien Nous contestons vos sys voues, voîs, llétriist
que ios amis sacent quis iSont ios udvrsatires, et ce que devieniitent les idées dlu Col- juges Compétents, vos livres, vos doctrinies, vs it
ligu de -rîîrnce dans la tte de NI. Llenîjuîinî Gasti.iecu. 'oursuivonîs. Voici du Mi- Laires nos prêtres et iras auLels; noirs vous fails
chelet :nêtesgenis, vous inous faites une guerre de orc

" P'ètres, Vous êtes chargés du sain d'enseigner l'Evangile, et roua y coritrevenez d udes que tious veaons de citer, le honteux pass

a e intant ; prêtres, sous avez reç.u lta moisian de pacifier la terre, t! vous t'a-e:dui ba hlier,certaines pages du livre des Jésuite
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s, le Christ vous a dit : Aimez vos tn"
casinés ; prêtres,i'ous avezpropagl l'er
tous tes gens de biende toutes les us

les Epictete, les Mare-Aurele, les

ainsi que parlent et la défendent sesr
ennemis ; c'est ainsi qu'ils parlent et mrct-
s, le lendemam du procès de M. labbé
our avoir excité Ct la haine et au tnêprJs
s de l'Uiversité. Accuser 'Universitd
ves, c'est undélit.; accuser les prêtre'
qu'ils l'ont pu,.ce n'est rien.
s bien qu'on laisse circuler ces plates to-.
ie ; mais nous voulons aussi qu'on sacbs
ui parlent pour l'Umiversité. AjouteOs
ladroit datt les formes, diffame beaucoup
nt, et surtout que le Journal des Débats,

Dieu et admirer Jésus-Christ a titre di
ssez goûtée dans le camp du monopole,
s-le; c'est une mistion de M. Cousin st

mirir.
voeux, je désire sinmerement une religiot

le entier n'ait qu'une seule croyance, etje
nrt appelés Ct tous donter cette belle rcli-

te pas étre compris. Pour éviter ce mal-
'il trous présente la religion cathsolique et
Nous sommes ici en plein Ahasvérus t

et ridée : ses dents griiiçaietit, ses yÇur
its ces mots : _anour di& puuoir et de
tnie ébtluissaite de beauté ; une noble

; l'endroit du coeur était tracée e-u ca-
Dieu ct de son semblable. Elle regar-
ir l:1 terre. -l s'établit entre ces deux
catholique et la ptilosophiie, ue étraige

eloppé quelques arguments, tu ne seux

va-t'en I je ne réponds plus de moi...'
1

soplui s'envole au ciel ; tuais elle a la du-
e-ci, Curieuse, comnte totjours lance î lu.
ullemenrit."
e, ct caunence par celle d'un M. Arsòrt
tre, et qui treval!e, sans doute, dans la
Sjusque-là ; les talents de I1. Houssaie
liteau sur parole. C'eut à V oltaire de se
ent un petit passage dont le but est ds
a noralité de ce divin Voltaire : noirs
etirape assca bien le genre ironique d9

tait trés-inimoral, et la preuve, C'i.t

Mme du Châteletmais son asari y con-
us etitieteicz une liaison coupable avec

st rivé.
s des petits livres universitaires ; mare
reprises. notre rüche est accomplie. QP
i accuse les prêtres catholiques d'avoir
oiineur que nous li avons fait. Ce se-
vitgt autres, tracés avec la minme fange
e pareilles grosiòretés n'auront. aucuns
s aux gu-us etiss qu on les destine, c'est
ispiration et ignoble langage, les m't a.
anier les tor.ses pour l'Université, mai.
veut pas, rous les croyons. exposer la
tit n letent tût-uél d'avoir at le défendrs

r- que ious venons de faire connaitre 's
tliotiques, ,dts sales diatribes du Clergé.
Jouraul tcs Débmts, l'&mspirateur de tes

cru demain. Quanu doue cette comnédi
rt iii vomit des Iterrenurs coinme celle.
uteriptnux défensturs NI - Librn Gên,
iitarnel, se pla ignia le la Nilenice de bc
ldonc est Itetacé par cette guerre Qui
i A quelles portcs, si ut désordre publie
tue hache et vs licamphiiels auxs maie, 2
- i notre tuai. liti aquus devant Ie.
mitlodes, vous siguilez aux haines popu-
is Lute guerre ilhoirres librer et d'lon-
0.es. Ne vuts réer:e i pas ! Les turpil
aige du Co'tittirnnd que nous repr-
s et des LeUrres sur le Cerg/ aont,à s -ý


